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—(Librairie Alphonse Picard & Fils, 82, rue Bonaparte, 
Paris) :

Grégoire de Ny.sse, Discours eatéehétique, texte grec, tra­
duction française, introduction et index, par Louis Méhidier, 
docteur ès lettres, professeur agrégé des lettres au lycée de 
Sens (lxxxv et 212). Prix : 3 fr.

Cette collection a pour but de mettre sous les yeux les textes 
originaux auxquels il faut toujours revenir quand on veut faire 
un travail solide. Toutefois ils sont accompagnés d’une traduc­
tion française.

Des introductions précises fournissent les données indispen­
sables sur la biographie de l’auteur et sur les circonstances où 
furent composés scs écrits, les renseignements utiles à l'intelli­
gence d’un ouvrage et à l'appréciation de sa valeur historique. 
Chaque volume est muni d’un index détaillé des matières, com­
prenant les noms propres, les ouvrages cités par l’auteut, les 
faits principaux, les termes philosophiques et théologiques pou­
vant aider à une recherche ou à une comparaison.

Les directeurs de la collection s’interdisent de faire un travt.d 
critique. Ils reproduisent le meilleur texte connu, en l’accom­
pagnant d’indications sur l’état de la science et sur les progrès 
qui peuvent rester à accomplir. Ils refusent de se mêler à aucu­
ne polémique religieuse, voulant se renfermer dans le rôle mo­
deste qu’ils ont défini et ne présenter aux lecteurs que des tex­
tes sûrs et des traductions exactes, des faits et des documents-

—L’abbé D. Gosselin. Les Etapes d’une classe au Petit 
Séminaire de Québec, 1859-1868. Québec, 1908. Vol. in-12, 
de 292 pages, illustré. Se vend 75 sous, chez l'auteur, curé de 
Charles'oourg, et dans les principales librairies.

Ce livre est d’une lecture délicieuse, du moins pour les anciens 
élèves du Séminaire de Québec qui ont été, ou à peu près, les 
ontemporains de la classe de 59-68. Qu'il y a en effet de plaisir 

à voir revivre, sous la plume ou plutôt sous le pinceau de 
M. l’abbé Gosselin, tous ces anciens professeurs et directeurs 
qui accueillirent et surveillèrent nos jeunes ans ; à voir revivre 
aùssi toutes ces choses connues autrefois, et dont plusieurs ont 
plus tard subi les atteintes du temps, soit pour le mieux, soit 
pour le pire.

En réalité, cette monographie d’une classe durant dix années,


